
Remarqqable pianiste français dont La c r-í.t.í.que fó.it

l'éloge que s eu l.e el18 réserve aux artistes d'exception. Prc­

f'e s seur' d 'une e las;::,€:; de virtuosi té au Cons e r-vat.c í.r'e de Cin­
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Banqae de F ..ance

Barclay.. Bank
Chèqaetl p_ta.x "640.41 li!ans1eur, .

COQIne flOUS VGU8 en av$tl$ iatòrmé au mois d'Avr.il
. deI'm.e1", nous' avens aC¢lèpt.é de pretXire la 1'�présentat.1on des int.é-
r;t.& artis't1ques, de la pianiste Fral1Qe :EL1&GAABD� .

J0\18 nOll$ permettene d'a\tiJ"é,l!' de no�vea\l votre

_ttent1._ au SuJè'f. de cette toràs int,épessade artist.e, et de bien
",oul·ei7 lire J.". broohure que _OQ$ VOQS terone expédièr par un trèé
p�.eb.al JIl eout-riEl.••

'ra.ee ilL-LEGAARP a par lea dlt':rêrentes. e�écut.io.
de cet hlv.r CClUlc¡W.SI une' pl.aee lmpertant.e à �1a. Elle. a J oué avec

Qn $uceès tJ"1omplJàl. le Concert.o de Gr1eg lors d'un Festival Seand!
nave.

.

lous espèrons ifivement que veua pourre� étud1er
le$ possibilités, de tdre aPpel au ¢òneQurs de cett.e art.iste, et
dans eet esp.lr,
meilleurs.

NouS vous prions, de Croire à l'tOs sentiments le.
Bman International de Concerts
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Mme Re né a CH';LIST s e r e
í t d
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e po s
é

e à i'aire "COl1C'Ent
la saiso� 1933/31 quelques tournées �r concer�s avec
la toute jeunG pianiste Franoe ELLEG..b..ARD que Paris
a eu IJoocasiGn d'applau�ir 60mme soliste des granGs
conoerts symphoniques. Cette r-a v

í

s s an t e artiste e e cup e
une place prépondérante dans le manGe musical dc Scan��
navie, ou la p:resse l'a nomméc " la jeunc ft:e du piano".

France EL�Ir:9'A,ARD viont do se faire e n t o ndr e en
Italic et le su c c ès e xc c p t i onne I qu'èlle y a romporté
affirme définitivoffient Ie grand avenir crtistique qui
l'attend.

Le s noms d« Re né e CH:cI,1ET e t de France ELLEGAARD
a�sociés en un c8me progra�me sant la garantie certaine
d'une très belle soirée d'art.

NouE sommes à votre entièrc dispcsition
pour vous denner tous les renseiG�cfficnts complémcntaires
quo vous p c ur r

í

o z d é

s
í

r c r et espé rant vous lire per ur;
proohain courrier, nous vous prions de çroire, à Itassu-
ranoe de nos sentiments les meilleurs.

735313
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Nous venone diaocspter de nous intéresser à la
oar-r.í.èr e de la pí an í.s t e . � Pr-ance EJ.;LSG.A.ARD, et de' nous nc cupe r
de ses intérêts az-t La t

í

que s , Comme vous p ouve z vous en renñr e
c omp t e per la br-o cbur e ,ci-incluse, France 'S1LSGAARD a fait
toute s'ses é t'ud e s mu s

í

ca'l e s au COI1se:rvato ire ,Na t
í

o naI de

Musique de Paris et 108, Cono e r t s auxqueI.s elle é:l participé
taut en FrauDe qu1eIT Saandinavie� llont de suite consBcrée

o?m!ue ;:,U8 V?_., i:;1).Ò·�� de taüt ._p):·e",rri�o£ ,or."Jre Q

,

Sa réoehte exéouiion du corto�rtc ao Grieg aux

COl1,C8:;;t f PouLe t a _é-Lé pE rt í.cv.í.t èr e ne rrt .remarqU::lb1e GoG nous

a d
é

c í.d é Et La r-e corcmande.r chaLcur o us emcnt aux d í.r e c t e ur-s
des Sc-ciétée, de)),'LuElicLUe :pour l:i:,�:n do. Leur s o once r t a de La
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.
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Vu, son .í.mpcr t.anc e
..

O,e�l..}).. :L,·poui� p í.ano soul ne figure �]as dans
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FRANCE ELLEGAARD
est née à Paris de parents danois le 10. octobre

1912.

1922. Entrée au conservatoire national de Paris.

1923. P' Médaille de Solfège.
1925. le, Médaille de Piano.

1928. le, Prix du conservatoire de Paris en

Piano. Mais elle continua ses etudes mu­
sicales et obtint:

1930. I" Prix d'Accompagnement au Piano.

I 93 I. I" Prix d'Harmonie.

Diplóme d'Etudes musicales supérieures.
Avant même d'avoir son I" Prix F. E.
debuta en 1927 à Copenhague et fut tout
de suite après son Ï" récital engagée pour
les grands concerts classiques à Tivoli,
dirigés par Mr Schnedler Petersen.

1929. Soliste des concerts Philharmoniques de

Copenhague. Chef d'Orchestre Anders Rachlew.

I929. En mars, soliste des concerts Lamoureux
Paris. Chef d'Orchestre Albert Wolff.

193 1. Soliste des' conc. Philharmoniques d'Oslo,
Norvège. Chef d'Orchestre Grüner Hegge.

1932. Soliste des Cone. Poulet, Théátre Sarah

Bernhardt, Paris. Chef d'Orchestre Gaston Poulet.

triles dont nous sommes Ie plus férus: charme, prudence, raison, a su acquérir, au contact

de la vie contemporaine, le sens de l'énergie créatrice.
C'est une impression de cette sorte que me donnait récemment la jeune musicienne France

Ellegaard. Je l'avais entendue interpréter Grieg avec des doigts, un esprit, une ame de
17 ans pleins de fraícheur et de force. Que sa technique soit sure, son interprétation
personnelle et délicate m'émeut certes: les artistes nous dorment des parcelles de bonheur.
Mais, personnellement, ce qui m'intéresse en elle, c'est de découvrir dans son travail un

équilibre parfait entre ce que nous attendons toujours d'un être féminin, à savoir qu'il
nous charme, nous réconforte et ce que nous exigeons fatal,ement d'une personnalité active,
c'est-à-dire qu'elle nous domine.
Ce tour de force. Mlle Ellegaard semble le réussir chaque fois sans effort.
Femme encore enfant, elle plait et attendrit; artiste elle subjugue et entraíne. Lorsque je
la vis pour la première fois, son piano, parmi les pupitres d'un orchestre, s'étendait noir,
dur comme l'arme d'un bon combat et vers lui elle s'avançait jeune, comme Ie guerrier
dans la lutte.

Depuis, à sa table de travail, j'ai retrouvé cet aimable mélange d'humilité féminine et

d'assurance combattive.
Petit modèle de la vie contemporaine cette fillette, sérieuse à l'étude, nous rassure done
autant qu'elle nous intéresse.
Scandinave par ses origines, c'est tout Ie Danemark que nous rendent sensible ses yeux
bleus, ses cheveux de paille, sa stature ophélienne, Parisienne par son éducation, son

instruction intellectuelle et musicale, Mlle Ellegaard nous donne l'impression profonde
que si la vie moderne oblige la femme à sortir du calme foyer, elle lui laisse le droit
d'être sérieuse et simple, d'aimer la maison ou l'on revient travailler après les applaudisse­
ments et Ie succés, la maman qui éduque et protège.
L'enseignement du Conservatoire et, peut-être un jour, le concours qui ouvre les portes de

"la Villa Médicis, voilà pour France Ellegaard les occupations et les rêves du moment,
mais pour ceux qui l'entendent, lui parlent et surtout la regardent vivre, il y a mieux
encore en elle, il y a un type de femme moderne telle que nous la souhaitons dans sa

simplicité courageuse, dans son intelligence faite de sensibilité.
Puissent toutes les branches de l'activité féminine nous offrir de telles promesses.

Y. Saliens.



Dagbladet,
Talent PUI·, musical et

é

moti].

Tidens Tegn.
(Concerto de Tschaikowsky si b. mineur). F. E. eut hier autant de succès qu'à sa

première visite à Oslo. C'est une merueilleuse intelligence musicale, elle a Ie rare don

de savoir mettre à la fois du tempérament et de l'áme dans son jeu.

FRANCE
PARIS

F. E. joua avec la plus fine intelligence du style mozartlen et une délicatesse qui furent
un enchantement -uéritable. Menestrel.

Le Temps.
Un début vraiment intéressant fut celui d'une pianiste toute jeune F. E. aux concerts

Lamoureux. F. E. a fait valoir ce concerto par sa juvénilité, sa gráce, une intelligence
qui se montre dans tout ce ,(¡u'elle fait. T'h. Lindelaub.

Le Mande musical.
Mlle F. E. délicieuse nordique à la chevelure d'une páleur d'aurore, délicate et precise

en ses mouvements gracieux, était l'interprète rêuée du délicieux concerto de Rimsky
Korsakow. Lucien Clieuaillier,

eourrier musical.
F. E. a malggré son jeune áge beaucoup d'autorité ; elle donna du concerto de Grieg une

interprétation [rancliement rytlnnée tranchée d'une sensibilité [inement et authentiquement
musicale.

Concerts Poulet.
Pianiste aussi charmante que l'est Ie Concerto en la mineur, de Grieg, Mlle F. Ellegaard
possède un talent qui s'adapte merveilleusement bien à l'oeuvre interprétée par elle.

Sonorités tour à tour, et suivant les besoins de la cause, cJaires ou poétiquement voilées;
mécanisme brillant faisant admirablement ressortir les agréments d'une virtuosité toujours
musicale; enfin qualité innée, jarnais Mlle F. Ellegaard n'empiète sur Ie role dévolu au

piano par Ie compositeur. Elle a joué les trois parries du Concerto de Grieg avec Ie

caractère et Ie style propre à chacun d'eux. Son succès a été très grand et très légitime.
Charles Bouvet.

AIX-LES-BAINS
Journal.
Le public écoute emerveillé: quel jeu splendide! sur, aerien, impeccable; c'est une main

ailée qui demande au piano de nous livrer son áme légère qui l'enchante qui Ie vainc, -

Puis c'est l'ovation d'une salle délirante frénétique. On voudrait lui crier "Merci" tant

elle vient d'énivrer notre être d'émotions neuves, pures, limpides.

L'Echo de Paris.
La recherche du type féminin moderne offre parfois les plus aimabIes surprises. La vie

contemporaine bouscule ou détruit peu à peu l'image de la femme idéale qu'ont airnéé

les générations précédentes, mais elle nous rend sympathique par ailleurs une nouvelle

femme faite, celle-là, de force, de connaissance et d' activité.

Or la merveille est de rencontrer, unie dans le mêrne, être, les qualités essentielles de ces

deux images féminines, de rencontrer la femme qui, sans rompre avec les vertus ances-

7\_ÉPER TO/RE

Concertos pour piano et orchestre

Beethoven do mmeur

Chopin
Chopin

mi mmeur

fa mmeur

César Franck" ... Variations symphoniques
Grieg ... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. la mmeur

Liszt. . mi b majeur
Liszs .

.
. . . . . . . . . . . . . .. Fantaisie hongroise

Mozart . . . . . . . . . . .. re mmeur

Noel Ga//on . Fantaisie

Raclzmaninof .....

Rimsky Korsakof
St. Saens

ut mmeur

ut # mmeur

sol mineur

do mineurSt. Satns

Schumann .. . . . . . . . . . . . . . . . . . .. la mmeur

Tsclzaikowsky si b mineur

Pour les Récitals de piano oeuvres

anciennes, c!assiques, romantiques et modernes.
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Dage_ns_IYJlhe_ter. �.__� _

F. E. que nous entendimes avec joie jeudi soir res� ;v-;;-;;tag-;:S;:ment parmi sescollègu-es.
C. B-g.

EXTRAITS DE PRESSE ESBJERG
Nounielle étoile au firmament de l'art. Prodige du piano. Ce qui caractérise Ie jeu de
F. E. c'est sa grande noblesse et son élégance séductrice. Nous nous souviendrons long­
temps et avec admiration de F. E., France - la meroeilleuse.

HADERSLEV
Ce fut un brillant début Ide la saison musicale d'entendre la déjà célébre F. E. - - Une
rare et talentueuse artiste.

DANEMARK
/:
.1

SUÈDE
COPENHAGUE STOCKHOLM

Hede'Vig Quiding.

Svenska Dagbladet.
Tant d'éblouissantes qualités pianistiques que les auditeurs restent continuellement captivés
et charmés. Un toucher magnifique, masculin mais sans brutalité, un doux et açréable
legato des octaves et des traits perlés, une parfaite et formidable technique, un enthousiasme
dans tout ce qu'elle joue. - Une maturité dans l'Art que bien des pianistes 'murs
enviraient.

B. T. - Alors nous n'avions plus qu'à constater que, F. E. avec ses 14 ans fait déjà
partie des "grands" qui tot ou tard auront un nom mondial - car tout - Talent, Charme
se trouvent en elle - c' est un oiseau "are dans nos réçions.

Politiken.
Cest un"géant" en musique cette petite F. E. qui joua hiel' devant une salle comble.
Elle a de la force, mais elle la traduit par une telle finesse qu'elle dénote une belle ame.' Stockholm T'idningen,

Un génie du Piano. H. A-r.

Berlingshe Tidende.
F. E. remporrte avec les variations symphoniques de César Franck et la Fantaisie hongroise
de Liszt un triomplie rayonnant, elle nous émerveille non seulement par sa grande tech­
nique et par une rare clarté et finesse des sonorités, mais aussi par son meroeilleu» instinct
musical.

Svenska Morgonbladet,
Une nouoelle étoile au ciel des pianistes.

Salle archi-comble entliousiasme aú-dessus de tout e limite, ainsi se forma le concert de
F. E. Elle est déjà a 16 ans une oirtuose mondiale, c'est une fierté pour un pays de
posséder une telle pianiste.

Nya dagligt Allehanda.
F. E. fait partie des Elus. .X.

Morgenbladet,
Chopin et F. E. semblent être faits l'un pour l'autre, elle joua hier Ie concerto en mi
mineur avec une poésie et une finesse qui méritent largement les ovations.

Morgen Bladet.
Esoènement exceptionnel devant lequel on reste saisi ne demandant qu'une chose - -

en entendre davantage. -dr-

Dagens Nvheder.
(Concerto de Tschaikowsky si b. mineur). L'apparition de F. E. fut un des grands euène­
ments de la saison musicale. - - - Une des metlleures interprétations de ce concerto
entendue depuís de longues années. F. E. possède l'ame sentimentale de la vierge nordique
par son sourire et par ses !armes.

NORVÈGE
OSLO

AARHUS ,:r
�,
J

Morgenbladet,
Nous nous trouvions devant une intelligence musicale extraordinaire.

Jvllandsposten,
La jeune "fée du piano" F. E. joua hier le concerto de Tschaikowsky avec une telle
supériorité que l'enthousiasme des auditeurs atteignit bientót à son paroxysme.

ODENSE

Tidens Tegn.
Grand talettt: qu'il faut suivre avec intérêt. - - II y avait du charme et de la poésie
mais aussi une oolonté déterminée et du caractère dans son interprétation de la sonate
de Chopin.

Fvens Stiftstidende.
F. E. n'est pas moins qu'un génie du piano en pleine floraison. - - Elle possède avant
tout ce charme qui fait que tout ce qu'elle joue nous semble nouveau.

Aitenposten.
Avec im tempérament et une étincelante interprétation de la llème Rhapsodie de Liszt,
F. E. termina son Concert qui depuis Ie commencement jusqu'à la fin fut un succès.
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BERLIN: 1)le gefungene <Si)nt�efe von �ed}nlf unb
nad}fd}opferlfd}er 1)aríTeHung fd)len mil' In bern rei fen
:Beet�oven,<Splef :Bruno �I�ner� erreiót 3U [ein, af� er '

nor einern 3a�freld}en unb íntenfln gefeffeHen ,Borerfrelfe
ble e-moll :Daríatlonen unb op. 101 nortruq.

Berliner Tageblatt. 15.3.27: Kurt Westermeyer.

:13lrtuofítat �emperament, gelftvoHer :13ortrag, �od}ft
anregenb, rnitrelfienb. Schliepe.

:13ortrag op. 101 von :Beetf)oven In voHfommen í1lf,
reíner, naffífd}er 1)arfteHung.

Deutsche Allgem. Zeitung. 18. 3. 27. Schrenk.

:Bruno �I�ner ge{)ort 3U ben :Beftímmt unb <Starf,
gepragten!

,

Bòrsenzeitung. 15. 3. 27. Otto Steinhagen.

:Bruno �I�ner erreld}t �Ipfefungen von ubertvdHígen,
ber �ro�c.
Berl. Lokal Anzeigèr. 30.3.27. Dr. Ludw. Misch.

plan 1ft gro�en �ormát� roer elgentHd} nur :Bruno.
�I�ner, verforpert ben �i)pu� be� gro�en S'tfavlerfplefer�.

Deutsche Zeitung. 29. 3. 27. Paul Zscherlich.

:Bruno �I�ner� S'travlerabe.nb im :Beet�ovenfaaf ge,

ftaHete fíd} 3U eínem oufíerorbentlirüen �rfofge. Jlad} !

bern, qemonnencn �Inbrucf, toiemobl Id} nur a:�opin
bórtê, gfaube Id} [oqen 3U fonnen, ba� �I�ner fíd} 3U
einem ber bebeutenbfien 3l'Ítgenoffífd}en planlften ernpor
entl.OlcfeH �at - einer ber berufenffen a:�oplnlnterpretern
S'teln :munber, ba� fíd} an ben �benb nod) eín gan3e�
<Sonberfon3ert von 3ugaben anfd)fo�!

BERLIN.WESTEN. 20.3.27. Dr. Siegfr. Burgstaller.

:13on fa�inlerenber :mlrfung ber �fGlvlerabenb :Bruno

�I�ner�, �eHe :Begelfterung 1m <SaaL

Volkszeitung. 12.4.27.

crescendo molto ber funfHerifd}en :mlrfung, �rfofg
na�m fubHd}e �emperaturgrabe an. - :mefd}er au�er,
fTen 3art�elt ber bfutvoHe mufífer �I�ner bann tvleber

fa�lg 1ft, erfebten wlr an felnem :13ortrag be� Jlorturno
unb ma3Ur.fa von a:�opln.

Allgem: Musikerzeitung. 18.3. 27.
Adolf Dresterweg.

HAMBURG: S'torngofb� S'tfavlerqulntett mit :Bruno
�I�ner unf :Banbferquartett. - :13lrtuofer �fan3. -

S'tu�ne fagt: nul' ble �nergle blefe� gfan3enben S'tfavle,
. rlífen. <Sta�feme unqetünfieíte �efunb�elt be� �u�brucfe�,
. fabeff)aft btangenber 3ug In bíejer funftferlfd)en �an3'
�elt unb abfofuten S'tfar�elt aHe� �ed}nlfcf)en. . ....

Dezember 27. Wilhelm Zinne.

ZÜRICH: :Bruno �I�ner [íeiqerte ble �rwartungen
von :Bad}'� d}romatifd)er �antafíe unb �uge nld}t meniq!
�1'0�3uglg unb fraftt>oH, aud} íbre befínnHd}en momente
3um :fted}t Iommen faffenb. �uge fd}fo� fld} ebenMrtig
�n uno er�leH íbren 3ug in's �ro�e..

Neue Züricher Zeitung. 20. 3. 27.

mit [einer fabef�aften �ed}nlf, fob ernbern �emperament,
mit [elner �erfuflfd}en S'trait ber �inger, mit [eíner fd}arfen
:ftfmtmlf bel)errfd}t er aí� planlftld}er <5overan ben �¡ugeL

Züricher Tages.Anzeiger. Marz 1927.

ROM: 1)le gro�te :Betvunberung rlef ber melfter �I�ner
mit ber 1)arfteHung :Bad}'� 1mb :Beet�oven'� beroor.

Tribuna. 25. 2. 27.

WIEN': �Iner ber :BefTen, bie man jei3t Mren torm.

Stunde. 4.8. 1926.

AMSTERDAM: �Ine feht' perfoníld}e funftíerlfd}e
�rfd}elnung, �nfmíag von prad}tlgen �ffeften, fraltig
uno 3art, mit m e i fT er� a n b be�errfd)t unb cnqemcnbt.

De Telegraaf. 21. 1. 1926.

I MAILAND: �i�ner'� mltteí reiben i�n In �iSd}fte
: P I a n I fT en tí a ffe, .3nterpret érfier Drbnung, bebeuten-

ber �ed}nlfer. Corriere della Sera. 8. 12. 1925.

:Bruno �I�ner �atte einen trlurnpbclen �rfoíg. .3nterpret
von cufierorbentlírfien OuaHtaten: S'traft, �nergie, S'tíar,
�eít, 3art�elt, mad}tvoHe �ed}nlt planlft erften :Range�.

La Sera. 8. 12. 1925.

ROTTERDAM: �in S'tíavlergetvaHíger 1ft In :Bruno
'�I�ner gefommen. �r fpleHe u. �. ble :manberer'
�antafíe von <Sd}ubert. 1)a� S'travier nang wle eln
Drd)efter unter felnen mad}tlgen ,Ban ben. �an3 be-,
fonber� war aber ble �egenuberfteHung ber 3arten
.�eífe in bern :mert �ed}nlfd} fte�t �I�ner In ber erfTen
flnle mit ben erften melftern blcfer 3elt.

Nieuwe Rotterdam'sche Courant. 21. 3. 27.
I
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